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tres, sont-6paisses de plus de 4 centim., et rein- un tuétie fourneau et chauffées par ui inis r L avec lu terrage, et l'on y aide par u
plies d'une moelle blatilittre, ielle, succulente. foyer. L'onsemble le ces chaudières se noume r préparatire exercé sur le sucre au
pleine d'une liqueur sucrée. équipagqc. La plus rapprochée du bassin ou moyen de noir anial ou de sang.

Le sucre a été connu des anciens ; certains réservoir - jus su noinue chauîdi rc uieiiraîe Dans l'Inde et cil Chine, les procédés de fabri-
auteurs grecs et latin, létablissent d'une in- ou la rarioec lai dernière est la plus petite, et cation sont très variés et s'écartent qmalqueli
nière positive en indiquant l'Inde et l'Arabie prend le Unau (e batterie. tis proeédés ordinaires dont li veuves do
comme patrie de certains roseaux qui fournis. le vsm est ainent dans li grande chaudière; donner L détail, et (lui sont plus particulière-
saient une sorte de iiiiel. 0ii y ujoute île li chaux ei) quuntité déterminée, nent suivis dais les Antilles, tu Brésil et à

A la fine du 13e siècle, la culture de lu Canne et l'on chauffe, Dans cette opération, la chaux Bourboi.
à sucre lut transportêe des Indes en Arabie, îîeUtralise l'acide nalique et les autres acides Le iaîî9C consiste à séparer les deux lrii-
d'ou elle passa en1 Nubie, ci Egypte et en Ethio- (jui pourraient s'y trouver; elle précipite l liies cli sucre, c'est-à-dire le sucre cil grains

pie. Dani s lie sièIcle suliVIIIt, elle 'it poitée Ci partie clorante extractive, ainsi qI la matière et iiiiiiititre iiicoso-siicrê à
Syrie, en Chypre et en Sicile. En. 14,20, le vêgtto-aiiiiiiLle, qui se coagla Jete la chaleur, l'état liquide ut ailims visqueux et humide,
prince Ileuri de Portugal lit planter danus lile Ces iiatières se rliiiisseutti]iL surface du liquide caniie sus le niunt île mélasse ui Sirop qui
le Madòre des cannes de Sicile ; elles y fîurent sous la forîe d'eeécuelle visqueuse, que l'oî enveloppe le grii et le colore d'iu roux clair

cultivées avec succès, et y produisirent nu sucre enlève avec des écumoires. Le jus, ainsi épuré. à Un brille rougeâtre ls ou moins foncé. 0ii
plls aboudautet beucîup melleur que partout liasse dans la chaudière suivante, oi il est îîis îépouille on même temps le sucre des unuitières
ailleurs 'i cette époque. L'Espagie cn inîtro- cii ébullitiou, et purgô core d'écnie; puis hétérogèneos qu'il peut contenir. L'art di ralli-
dîîisit aussi Ila culture aux lies Ciiîiaries, etbieui- siîcccssiveileit dans la truisièmue et lit qtiatiè.ù neige ululdé juar la science, a faLitdepîils quelques
tit Iprès sur le sol iêmue de la maère.patrie. OU nie, et enfin dans la iatterie, ou l'oit achève île aîîîîes iliiîîîîieîses prigrès.
naturalisa la Cannlue à sucre dans les royaumes le concentrer à îîî point tel, qu'en se refroidis- Voici le résumé dus opérations pour le rauOi-
d'Andalousie, île Valence, de Grenade, etc. saut, il criqtiLîise. le sirop 81lî%r est ce qu'on nage Foate dît sucre brut dans (e l'eau

En 1506, peu de teips après la découverte de appelle cuit. eliliîllêe à 50 uiî 60 0; emploi, dans uîe certaine
l'Amérique pare Cristophe Ciîioomb, lia Calinne à Oii le perle dans îîî grand vaisseau de hois, poion, du noir animal ponur le décolorer, et
sucre fut introduite à Hispaniola, actuellement oîîiîé rafralchissoir, piur le laisser refriiir;
Saint-Domingue, par Pierre d'Arrança; elle s'y ou réunit dais ce vaisseau une série de cuites litiîîus ; ciiicîle lit du/jvc îans tinu chieî-
multiplia si rapidemenît que, 12 ans après, cette tiis ou transvuse ce sirîp à mitié cristilli4é (Cère sîcêciale; mise duos le rtraieliissoir; Lise
ile possédait &28 sucreries. Michel 3allestro tira dans des caisses et (laits des foriîies oi vases dans des formes coniques Cl terre pîur égoutter,
dlu sue de cette plante; et t<iizalès île Yeloza coniques en terre cuite, îL ilère'âtes uliei- après avîir préalablement ei soin d'agiter lc
ayant fiiit venir des ouvriers de l'une des iles slous il s'y égutte par îles trols Iiiitiitês, et sîus forille, il Aia, pour lire une

Canaries, cut le preinier la gloire d'obtenir du lit cristallisation s'achève. CrIStîîllis I iîta cm1fuse et arrêter li raiité de
sucre dats le Nouveau-Monde. C'est la ces trois ou le sucre lu J'liitation en gros cristux ; terrage cii truis
hommes que l'Aimériqei doit une de ses plus ut dettes îles barriqies ouvert(s liair le dessus, î1, quatre lais, et îlessiiccution e l'étuve. Le
pr.ieuses industries et une richesse de plusieurs et reposant sur l'ui) des fonds qui est percé île sucrd arrive ainsi aileilegré île blaiclietirîiiquel
mîîilliards. Ce lut en 1643 que les Anglais comle- quelques trous. Dii le laisse s'égoutter pendant il est destiné.
niencèrent, à la Barbale, li culture de la Canne. prs de trois ,entenuines, après l ls reîîu- qui découle du mure datt lus
Les Français débutèrent à St-Cristoplieen 1644, pi3t la barrique et 1'uîîî lace le fend supérieîr. foms, avant le terrage, ])rend le îiin de siroi
et à la Guadeloupe vi 1648. La Cainne à sucre Oit ferie avec îles chevilles les trous pratiîués Vert oeii s/top d'égut.
fut enii te iitrujiiite dans le reste des Antilles dait le fond uc lt barrique, et le Sucre lit Le sirop qui décu (Ii stR pendant le
et postérieurement sur le continent aitéricain, alîr8 être expédié. terrîge, prenî le nîin de sirop cut Ce.
oùî sa culture se répandit p rodigieusement. Ce Le prîdtoit résidu îles sirips cristallisés et sirops saîît ruclîiii<-s et recuits :o Ir donner île
i'et, à proprement parler, que depuis cette êgoitê constitue la mélasse, u sucre liqîide dillêrets qualités.
dernière époque que I'luwa ge di sucre se répai- Divers p éceîniiieîit itis su usage
dit chez tiîus les peuples civilisés, et devint, (laits ,îîs ciliiies, pir -obtenir îîe clan ficitiiu

pour le plus grand nombre une substance de plus parfaite des sirîps, ont domné des résultats
première nécessité. Lt fheilité qu'on avait lans ts et amélioré les prîduits de

le Noiuveiii-MIonde de faire cultiverles sucreries Cîlme.
par des esclaves, multiplia considérablement les Le tcr-age, on première éuuration (lu Sure.
plantations et leurs produits, et lit baisser le n'est autre chose qu'un jftrage <'eau pure i
prix de cette marchandise aui pointaqu'on cessade travers le sutre cîntenu dans la foriiie, filtra- M AR011E DE MONTRÉAL.
cultiver la Calne ci Europe; elle fuît cependant tiîî raleutie par l'interposition d'une coue

enmcore cultivée eii Es.pagne jusqu'à l'époque de d'argile étendue sur la basa de lu forme emplie
lut révolution française, notamment par M. de de sucre brut, puis renversée. Cette eau est Deirécs Coloiales, Produits Bauropées et
Cabarus, dans le royaume de Murcie. En 1789, destinée à repousser, cii quelque sorte, le sirîp Jsiatiqîs, Produits Cîimiques,
ou comptait encore d]ans cette province plus de qui salit le sue et embarrasse ses cristaux.
vingt fabriques de suicre en activité. Les argiles propres an terrage doivent avoir ui,
Eu n France, sous l'eipire et pendant le blocus densité sufsantour ne liit laisser passer

continental, le coeimuerce maritime étant inter- l'eau trop rapiîement. Le% prix cotés Fent ceux des iuuiportlteurs, par car-
rompu, Io Sucre augmentai tellement de lrix la filtration ainsi ralentie lave le graili d ii an ou forie quantité. les acheteur su petits

qu'il fllut se déteriniier à s'eu passer, oui à sure, dissout et entraine la matière incusu- auti nsvenL pa a'aitedre à alioterUX
tenter d'en extraire de végétaux indigènes. On icrée ou îîîlasse qui salit le sucre pur ai u
soumîit tour à tour à l'expérience le Raisin, le luu elle descemd, iis 'euia lu fsculté de se &0., &c.
Mliïs, le Sorgho, la Chatagne, li Carotte, et charger de sirop, îu sorte qu'en ut Les prix sout sulets aux fluctuateas du marcé.
enfin la Betterave. Le chimiste allemand vidant la forme quand l'opératiun est complète,
Achard fuit le premier dont les expériences en sort offre ne succession île cou-
fixèrent I'attention des Gouvernements. Des che pus ut îuuoinî blanchies. Lut patte en la CAFE VLRT- c
chimistes français, et principalement Chaptal. irtie la pl lpar lii. le, 15
perfectionnèrent ses procédés, les imodifièrent, tandis que la te reste jaunâtre. Oui sépare boi................... .
et en firent l'application en grand avec un tel ces diverses nuances, eu V'eutel' forme des quta- choix .................. . Ir
succès, quie bientôt l'industrie agricole s'en ci- lités qui prennent le ui de sucre terré lanc St Dimmgus........... 16J . 7

Cuu lontiat. ........... . " :: 15 17
para dans li plupart de nos départements du depuis la ire jusqu'à la 4e sorte, get tucre qui Jamaue.................... 17 .

Nord ; le Sucre de Betterave, dont lui fabrica- est grisâtre, et sucre te qui est blond. Cus Liguîyra.................. 17 19
tion a pris un iunmuuîense développement, petit, qualités sont aussi quelquefois désignées par des Maracaibe.................. 18 20Coblo. ................. " 20 .. 22
sous touis les rapports, le disputer aujourd'hui à uméros. >uivant leur degré de blancheur. ja ................. 21 23
celui de la Canie. on terre trèspeu iiiutenuuuit danslus Auitiles Mucha ................ 27 :0)

Les sucs de lut Canne subissent diverses opé- françaises. Cettu pratique se comserve dans tile
rations qui donnent trois espèces le Sucre :lu. pluil du 'ill le Cub et 110. Brésil le CROCOLAT-
le Sucre bruit ; 2o. le Sucre terré ; 3o. le Sucre procédé diffère eu ce que l'omu terre ilm (l i/ue & Cie...........par lb 'i à 40

jîiry...........................2i. . 50i
rafinu. Voici quelques détails sur ces opéra- grituuies caisses percées île trous à leur partie Meuler.................... 46 5

tioIsI. nfêrtura pour faciliter Ou l a
Les Caniies coupées sont soumises dans le emplit de sucre brut, omu les recouvre d'une CACAO .............. par lb 2 u 3ô1

moulin l la rotation de trois cylindres verticaux te le, suir laquelle oi étend l'argile, et (fic l'oiî cîucoîîÉz-
oi horizontaux mils par la vapeur, le vent ou hum ecte agîui la éth de ordi nire. l es C in- arry ................. par lb 10 à I24
nul cours d'eau; lorteiment pressées, elles sut ches du sucre Sont ntlevées sncescsiit et 'lybi...................... 70. 12
réduites eut sortant lu l'état de dessiccation pres- ut"' nAît les utnces divirses terré blanc, île ANDELLE-
que absolue. Le jus exprimé, et reçu dans un to-ré blond, su quantité plus ou rallias grande,
réservoir particulier, se nomme resou; il est ile &ut la ii ucre. La deire couche Ilatrullipe..............
oplque, d'un gris verdùtre, doux et sucré; il raeeaut beaucoup dirulp, est grasse et brunle; Friuuuçuise..................Z5
contient de la fécule verte, de la miatière ani- ou la désigne sons le ient de îuuscova<e. CIRAGES-

mîîaîle, de la gomme, de l'extractif, de l'acide Le clairç(tgc est une opération qui s'exécute Day & Martim, haut. par douz. 280 à 30
malique, du sulfate de chaux, du sucre cristal- par la filtration, à travers le sucre brut mis eil I, bout t 60 1 75

lisable et du sucre liquide. forme, d'une eau complètement saturée cl Americain, No. 1.............24 . i
-, No. 2............... 29 30

Pour isoler le sucre cristallisable de toutes su.:re. La saturation exercée sur cette cu Ne. 3................... 40
les substances auxquelles il est uni, on emploie l'empêche de presser au dehors dans su cireulL..
les procédés suivants: hua autre chose qui la mélasse qui enveloppe A .......... par ]M0.1200 à 1700

On se sert d'eue série de chaudières (ordinai- les cristaux, et ne peut agi- sur ce, derniers et 3000 600
remneut cinq) de calibres diflérents, p'aoyes sur les dissoudre. Cette opération a beaucoup de Cheroot de Manille -. 2400 2710


